Annexe 5

Hypothèse : - 
  polygone régulier à «n» côté.

· mesure d’un côté est 1 unité.

· On réduit le polygone original afin qu’exactement «n» copie de ce polygone entre dans le polygone initial.

Visuellement, on obtient :
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On a que les côtés des polygones réduits mesurent « r » et on a aussi des triangles rectangles. Il faut déterminer la mesure de ( d1 + d2 + d3+ … + dk) pour pouvoir déterminer la valeur de « r ».

Trouvons la mesure de ( A1 + A2 + A3+ … + Ak).

On a que B est un angle intérieur d’un polygone régulier, d’où B = 
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D’où, 
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Il semble y avoir une régularité : 
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Il est possible de démontrer cette équation à l’aide d’une preuve par induction.

Il est possible de générer des angles A tant qu’ils sont aigus, sinon, le point de contact avec l’autre polygone sera dépassé. On a donc que : 
[image: image6.wmf]4

2

2

n

k

n

k

A

k

£

Þ

£

*

=

p

p


Maintenant que nous connaissons les angles A, il est possible de trouver la mesure de (d1 + d2 + d3+ … + dk).
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, pour k variant de 1 à n/4 et 
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Par symétrie, on a les mêmes polygones réduits, d’où :
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En isolant « r », on obtient le rapport d’homothétie :
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CQFD.

Voici quelques résultats qui découlent de cette formule

	Nombre de côté
	Rapport d’homothétie

	3
	0.5

	4
	0.3333333333

	5
	0.3819660113

	6
	0.3333333333

	7
	0.3079785284

	8
	0.2928932188

	9
	0.257772801

	10
	0.2360679775
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